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La dépense nationale brute indique de quelle façon la production totale de biens 
et services est employée. De 1947 à 1948, la proportion de la production de biens 
et services absorbée par les principaux éléments constitutifs,—dépense des consom­
mateurs, dépense du gouvernement, placements bruts au Canada et placements nets 
à l'étranger,—demeure relativement stable. La proportion respective de la dépense 
des consommateurs et des placements bruts au Canada par rapport à la dépense 
nationale brute baisse légèrement, soit de 67-1 et 21-6 p. 100 en 1947 à 65-3 et 
20-9 p. 100 en 1948. Dans le cas des placements bruts au Canada, la faible baisse 
de 1947 à 1948 tient entièrement à une diminution marquée du taux d'accumulation 
des inventaires. La dépense aux fins d'habitations et d'usines et outillage accuse un 
gain absolu et un gain relatif importants. La production de la dépense de l 'État 
en biens de consommation et services par rapport à la dépense nationale brute passe 
de 26-1 p. 100 en 1947 à 26-2 p. 100 en 1948. Les placements nets à l'étranger 
augmentent de 0 1 à 2-7 p. 100 au cours de la même période. Les exportations 
augmentent en chiffres absolus mais absorbent en 1948 la même proportion de la 
dépense nationale brute qu'en 1947. Par contre, les importations diminuent par 
rapport au total tout en demeurant approximativement stables en chiffres absolus. 
C'est la conséquence, en grande partie, des restrictions d'urgence imposées à l'au­
tomne de 1947 aux importations afin de remédier à la pénurie de dollars américains 
au Canada. 

2.—Dépense nationale brute, 1939,1942-1948 
(En millions de dollars) 

NOTA.—Les chiffres de 1926-1941 paraissent à la p. 1137 de l'Annuaire de 1948-1949. 
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Dépense nationale brute aux prix 
5,598 10,531 11,298 11,897 11,759 11,936 13,591 15,450 5,598 10,531 11,298 11,897 11,759 11,936 13,591 

Le revenu des particuliers augmente de $1,538,000,000 de 1947 à 1948. L'aug­
mentation de 450 millions dans le cas du revenu net des agriculteurs est particuliè­
rement frappante; ce revenu passe de $1,210,000,000 en 1947 à $1,660,000,000 en 
1948. Les paiements de transfert de l 'État diminuent quelque peu, la réduction des 
versements aux anciens combattants se trouvant partiellement neutralisée par l'aug­
mentation des pensions, allocations familiales, gratifications aux hôpitaux et pres­
tations de chômage. L'augmentation de la dépense des particuliers en biens de 
consommation et services de 1947 à 1948, soit 957 millions de dollars, est considéra­
blement inférieure à celle de leur revenu. Les impôts directs forment une proportion 
moins élevée du revenu des particuliers en 1948 qu'en 1947; en chiffres absolus, 
cependant, ils accusent une augmentation de 22 millions de dollars. Les épargnes 
personnelles, qui avaient diminué constamment durant l'après-guerre, augmentent 
vivement, passant de 4 1 p. 100 du revenu des particuliers en 1947 à 8-3 p. 100 
en 1948. 


